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LaTribune Général

Messier en liberté
Sherbrooke

vendredi 12 juin 1992

Québec se dit prêt à chercher un compromis
H La réforme du Sénat s'avère la pomme de discorde dansles pourparlers constitutionnels
 

Pierre APRIL Québec (PC)
 

gouvernementales canadiennes
Gil Rémillard a affirmé, hier,

que son gouvernement était prêt à
étudier toute solution de compro-
mis susceptible de sortir les discus-
sions constitutionnelles de l’impas-
se.

Dans son allocution prononcée
à l’ouverture du Congrès 1992 du
Barreau du Québec, hier, M. Ré-
millard a souligné aux 400 congres-
sistes présents que le fédéralisme
est fait de compromis et qu’on doit
analyser toutes les pistes avant d’a-
bandonner.

«Le fédéralisme, a-t-il dit, c’est
un compromis, nous sommes prêts
à des compromis, mais pas à n’im-
porte quelles conditions qui ne
tiennent pas compte des droits his-
toriques du Québec.

«Mais, a-t-il poursuivi, nous de-

vons travailler en fonction d’un
même objectif qui se dessine de
plus en pluset je suis confiant, sans
être trop optimiste, qu’on puisse
trouver les moyens d’avoir un ter-
rain qui permettra de faire cette ré-
forme.»

Il a indiqué que dans ce débat
qui s’éternise, il faudrait peut-être
retrouver l’esprit qui animait la
Commission Pepin-Robarts et où
on a fait la promotion de la tolé-
rance.
Au cours d’un point de presse,

M. Rémillard a commenté la trou-
vaille du premier ministre de la Sas-
katchewan Roy Romanow où dans
un sénat égal un élu pourrait jouir
d’un droit de vote à une voix ou
plusieurs selon le sujet.

«Dans la mesure où égalité ne si-
gnifie pas uniformité, a-t-il indi-
qué, on verra. On n’a pas les tex-
tes, on n’a pas été informé de tous
les éléments de cette formule.

«On est ouvert à toute formule
de réforme du Sénat qui offrirait
une protection au Québec», a con-
venu le ministre.

Aux avocats, M. Rémillard a ex-
pliqué qu’il ne faut pas se surpren-
dre des difficultés rencontrées.

lL: ministre des Affaires inter-
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Le sénateur Gérald Beaudoin et Jean Allaire, auteurs de rapports divergents sur la
constitution, se sont croisés au Congrès du Barreau du Québec, hier.

«Le morceau est très gros, a-t-il

dit, parce qu’on veut réaliser au-
jourd’hui ce qu’on tente de faire
depuis 50 ans.»

Les négociateurs dressent un
 

Manon CORNELLIER Ottawa (PC)
 
Alors que les négociateurs fédé-

raux, provinciaux et autochtones
mettaient fin à leurs travaux hier
sans pouvoir s’entendre sur la ré-
forme du Sénat, ils ont tenu à pu-
blier un bilan de leurs pourparlers
et de leurs réussites.
Le rapport en question considère

qu’il y a eu consensus quand le fé-

déral et au moins sept provinces re-
présentant 50 pour cent de la po-
pulation étaient d’accord.

Dansle cas des dossiers touchant
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Depuis deux générations, nous avons compris qu'il est

plus sage de concentrer nos efforts pour vous

FABRIQUER DE «MEILLEURS» MATELAS AU MÊMEPRIX.

MATELAS

Après le discours du ministre, le
débat s’est poursuivi cette fois en-
tre le sénateur Gérald Beaudoin,
MeJean Allaire du Parti libéral du

les autochtones, l’appui de ces der-
niers était jugé nécessaire. Le Qué-
bec ne participait pas aux négocia-
tions.
Après trois mois de pourparlers,

on a accepté d’inscrire dans la
constitution le droit inhérent des
autochtones à l’autonomie gouver-
nementale.
Les gouvernements autochtones

seraient considérés comme un troi-
sième ordre de gouvernement. Ces
gouvernements seraient soumis à la
Charte canadienne des droits mais
pourraient avoir recours à la clause

 

Québec, le vice-président du Parti
québécois Bernard Landry, le pré-
sident du Regroupement économie
et constitution Claude Beauchamp,

 

le président de la CSN Gérald La-
rose et Don Macpherson chroni-
queur politique de The Gazette.

Fouillis
Me Jean Allaire a déclaré que

cette dernière ronde de négociation
a confirmé que «tout est devenu un
véritable fouillis accompagné d’un
manque de leadership évident au
Canada».

Il a soutenu que la position du
PLQ est toujours celle contenue
dans le Rapport qui porte son nom
jusqu’à ce qu’une offre venant du
Canada, si jamais elle se concréti-
se, soit présentée aux membres de
son parti et jugée.

«Pour l’instant, a-t-il ajouté au

cours de la discussion quia suivi les
commentaires de chacun des invi-
tés, c’est toujours le Rapport Allai-
re ou un référendum sur la souve-
raineté… Si le programme du parti
doit être changé, parce qu’il y a des
offres raisonnables, ce sont les
membres qui décideront.»

M. Claude Beauchamp, qui s’est
présenté comme un Québécois-fé-
déraliste, ne veut pas de référen-
dum sur la souveraineté «parce
qu’on le perdrait encore et que ça
affaiblirait le Québec encore une
fois».

M. Bernard Landry a précisé
que ce que le Québec veut faire,
«c’est de former une nation et que
toute tentative d’en faire une pro-
vince est vouée à l’échec».

bilan de leurs réussites
nonobstant.
Parmi les questions résolues, on

compte l’inscription d’une clause
Canada où on retrouve entre autres
la reconnaissance de la société dis-
tincte québécoise, de la dualité lin-
guistique, de l’égalité des sexes, des
races, des ethnies et … des provin-
ces.
On a aussi accepté que la Charte

canadienne des droits soit interpré-
tée en tenant compte de «la préser-
vation et de la promotion du Qué-
bec comme société distincte» et de
«l’épanouissement et du dévelop-

pement de la langue et de la cultu-
re» des minorités de langue offi-
cielle.
Au chapitre du partage des pou-

voirs, on reconnaîtrait la compé-

tence des provinces en matière de
formation de la main-d’oeuvre.
Cependant, Ottawa conserverait
un rôle parle biais d’ententes bila-
térales et de l’assurance-chômage.
Le fédéral s’engagerait à respec-

ter la compétence exclusive des
provinces dans les domainesdes fo-
rêts, des mines, du tourisme, du lo-
gement, des affaires urbaines, du
loisir.

   

  

 

 

L'impasse
irrite
Jelinek
Suzanne DANSEREAU

 

Toronto (PC)
 

claqué la porte avant-hier,
un autre ministre du cabi-

net Mulroney vient de manifes-
ter sa profonde lassitude face à
l’impasse dans les pourparlers
constitutionnels.

De passage à Toronto, hier,
le ministre fédéral du Revenu
Otto Jelinek a déclaré devant
une centaine d’hommes d’affai-
res et de scientifiques: «C’est
absolument ridicule que les né-
gociations constitutionnelles
achoppentsur la réforme du Sé-
nat».

«Je ne veux pas me mêler du
dossier constitutionnel, mais je
vous parle avec mon coeur: je ne
comprends pas qu’on prenne le
risque de détruire ce pays à cau-
se du Sénat».

Selon lui, la réforme de la

Chambre haute est un sujet de
moindre importance, qui laisse
les Canadiens plutôt indiffé-
rents.

«Parlez aux gens dans la rue
et vous verrez que tout le monde
s’en fiche du Sénat, a-t-il lancé.
Cela vaut peut-être le coup de
réformer cette institution, mais
pas au prix d’un échec constitu-
tionnel».

Sans nommer personne, le
ministre a demandé aux pre-
miers ministres «qui font preuve
d’inflexibilité» de «mettre de
côté leur partisannerie ou leur
philosophie politique» afin de
sauver le Canada.

M. Jelinek s’adressait à des
congressistes réunis pour discu-
ter d’un nouveau système d’é-
change de données informati-
sées, appelé EDI.

Il leur a dit que toutes les bel-
les stratégies économiques quele
Canada met sur pied ne servi-
ront à rien, si le pays ne reste pas
uni.

À Benoît Bouchard qui a

 

     

  

Simplifiez-vous la tâche,

voyez le VRAI professionnel

manufacturier en Estrie.

OUVERT AU PUBLIC

Lundi au mere: 9 h 30 à 17 h 30; Jeudi et vend.: 9 h 30 à 21 h; Samedi: 9 h 30 à 17 h.
42906
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L’hymne national britanniqueretiré du défilé de la St-Jean?
 

Montréal (PC)
 

Désarçonné par l’avalanche de
protestations outrées, le Comité de
la Fête nationale de la Saint-Jean se
résoudra probablement à amputer
le défilé du 24 juin prochain de l’in-
terprétation des hymnes nationaux
américain et britannique.
Réunie mercredi soir en conseil
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BALANCOIRES
+ Bois « Métal - Résine
Avec roues sur coussinets

À SEULEMENT _ 300°

| 2381, Ch. Sainte-Catherine, Rock Forest,5644-6618
À deux pasde l’ Université de Sherbrooke

général, la Société Saint-Jean-Bap-
tiste de Montréal (SSJB-M) a dé-

cidé de recommander au Comité de
la Féte nationale de modifier la
présentation du défilé montréalais
afin que le «Star Spangled Banner»
et, plus particulièrement, le «God
Save The Queen» n’y soient pas in-
terprétés dans le cadre d’un tableau
destiné à illustrer la résistance de la
communauté francophone à l’as-

Rég. 839,95$

À DES PRIX...

A SEULEMENT

similation américaine et britanni-
que à la fin du XVIIIe siècle.

C’est la nouvelle que le «God
Save The Queen»allait être chanté
lors du défilé par les Sénateurs de
l’Ancienne-Lorette qui a froissé le
plus de susceptibilités, suscitant
cette semaine une levée de boucliers
dans certains milieux nationalistes.
Le téléphone n’a pas dérougi au
quartier général de la SSJB-M.
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 «Veranda»  

BALANCOIRES SUR ROUES

L 5 ans de garantie

NOS ENSEMBLES PATIO
A PARTIR DE

179°

  
  
   

 

 BALANCELLE
incluant coussins

30088
Telle qu'iustrée

   

 

   
     

EN GRANDE PRIMEUR
ET EXCLUSIVEMENTAU
SHERBROOKE TRUST
Membre du groupe GG TRUSTCO GENERAL

Une combinaison gagnante…
HE Un taux d’intérêt exceptionnel

(POUR UN TEMPSLIMITE)

garanti

H La chance d'obtenir un rendement

 

8%

Dépôts garantis
4 ans, intérêt annuel

3

de plus de 16 %

Au Sherbrooke Trust, vous êtes toujours gagnant:

@ des taux d'intérêt exceptionnels

@ un service personnalisé

@ des promotions avantageuses

Communiquez avecl'une de nos succursales pour
obtenir le maximum sur vos placements.

Sherbrooke 455, King Ouest
2727, King Ouest
75, Wellington Nord

Place Belvédère

Carrefourdel'Estrie

289, Sherbrooke 822-9555
566-6212
563-4011
563-3447
563-3331

843-4040

Une réaction qui embête et éton-
ne M.Jean Dorion, quiest à la fois
président de la SSJB-M et du Com-
ité de la Fête nationale de la Saint-
Jean. «II est complètement farfelu,
a-t-il affirmé au DEVOIR,de pen-
ser que le défilé soit un hommage à
l’impérialisme britannique. »
Mais face à «l'espèce de psycho-

se qui s’est emparée d’une partie de
l’opinion publique», M. Dorion a
accepté de réexaminer le dossier et
de consulter ses collègues du Com-
ité des Fêtes, qui rendra sa décision
d’ici quelques jours. Les chances
sont que les deux hymnes natio-

 

Québec (PC)
 

Il n’est pas question que les tra-
vaux au barrage hydroélectrique
Laforge I, à la baie James, soient
interrompus, a déclaré hier à l’As-
semblée nationale le premier minis-
tre du Québec, Robert Bourassa.
Le premier ministre était inter-

rogé par le péquiste Guy Chevrette, -
député de Joliette, qui a souligné
que les Cris avaient réclamé le dé-
part immédiat des 5000 travailleurs
qui oeuvrent au barrage Laforge I,
sur la rivière La Grande.
Ce barrage, qui développera une

puissance de 820 mégawatts, doit
être mis en marche en 1995.
«Hydro-Québec n’a pas l’inten-

tion d’évacuer les chantiers. Les
parties discutent encore et un délai
a été demandé parles représentants
des Cris», a déclaré M. Bourassa.
Selon les explications du premier

ministre, le différend entre les Cris
Quand tu vis un moment difficile et que
H FYeinkde parler, ÀSecours-rh

elqu’un ¢ A
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— DES PIÈCES ET DES
“ACCESSOIRES
— LE TRANSPORT DE ROULOTTES

ET DE MAISONS MOBILES
— LA LOCATION DE ROULOTTES
— LA RÉNOVATION DE ROULOTTES
— UN FINANCEMENT SUR PLACE

 
.506, Route 263

entre St-Romain et Lambton

Tél!: (418)486-7135 et 486-7594
Fax: (418) 486-7096

Lundi au vendredi 8h à 18h

Samedi 8h à 16h

Heures

d'ouverture: 
 

 

 

 

 

naux seront finalement retirés,
puisque la SSIB-M a la majorité
des voix au conseil d’administra-
tion du Comité des Fêtes.
«La question est à l’étude. Mais

la pertinence des intentions de ceux
qui ont conçu le projet n’est aucu-
nement remise en cause», a insisté
M. Dorion, qui déplore que cette
affaire ait provoqué dans la popu-
lation un «problème de percep-
tion» qu’il sera difficile pour le
Comité des Fêtes de dissiper.
Le défilé du 24 juin, auquel pren-

dront part plus de 1100 figurants
costumés, est placé sous le thème

et Hydro-Québec provient de «dif-
ficultés dans l’interprétation de la
Convention de la baie James et du
Nord québécois». Cette convention
a été signée en 1975 entre le gouver-
nement du Québec et le Grand
Conseil des Cris.

Les Cris insistent pour avoir des
compensations financières pour les

du «Rendez-vous avec l’Histoire».
Démarrant au Parc Lafontaine à
14h pour ensuite circuler vers
l’ouest et vers le nord jusqu’au
parc Jarry, il sera composé de sept
tableaux qui illustreront les grands
choix qu’à dû faire le Québec de-
puis l’arrivée des premiers colons. *
Le tableau incriminé s’intitule

«Rester soi-même ou s’assimiler? »
et se présente sous la forme de deux
immensespièces de casse-tête, aux
couleurs des Etats-Unis et de la
Grande-Bretagne, enserrant une
pièce plus petite, dessiné aux cou-
leurs du fleurdelisé.

Pas question d'arrêter les
travaux au barrage Laforge |

— Bourassa.
travaux hydroélectriques effectués:
dans ce secteur et qui affectent leur:
mode de vie traditionnel.
Quant au député Chevrette, il a:

invité le premier ministre à ne pas.
«céder au chantage, soit donner,
des subventionset se ramasser avec:
un fardeau fiscal plus lourd pour.
l’ensemble des Québécois». ;

Descente anti-drogue dans la cour d’une
polyvalente à Trois-Rivières-Ouest
 

Trois-Rivières (PC)
 

Des policiers de Trois-Rivières-
Ouest et l’escouade des crimes or-
ganisés de la Sûreté du Québec ont
joué les trouble-fête pour quatorze
adolescents, hier matin, dans la
cour de l’école secondaire Chavi-
gny: ce qui s’annonçait comme une
journée de plaisir à La Ronde, de
Montréal, s’est transformé en ‘une
séance de fouilles, d’interrogatoi-
res et de saisies de stupéfiants pen-
dant plus de six heures.

Vers 8h15, 15 autobus remplis de
plus de 700 élèves des secondaires
Il, III, IV et V s’apprêtaient à
prendre la route pour la métropole
lorsque les forces de l’ordre sont
intervenues. Une enquête menée
depuis l’automne dernier à la de-
mande du directeur de l’école, M
Vincent Guay, connaissait enfin
son dénouement.
Une quinzaine de policiers ont

entrepris des fouilles à l’intérieur
des transporteurs, plus particuliè-
rement dans trois de ceux-ci qui
avaient été identifiés par la direc-
tion de l’école. Des patrouilleurs de
la Sécurité publique de Trois-Riviè-
res-Ouest se sont également lancés
à la poursuite de six voitures qui,
en constatant l’arrivée de ces visi-

teurs impromptus, avaient décidé:
de prendre le large. Les conduc-'
teurs ont rapidement été intercep--
tés. De la drogue et des bouteilles!
d'alcool ont été retrouvées dans’
chaque véhicule.
Quatorze jeunes ont finalement.

été arrêtés.
Les quantités de stupéfiants sai-'

sies ne pouvaient toujours pas être.
déterminées en fin de journée hier,
mais pour l’enquêteur Gilles Trem--
blay, il ne s’agit pas de l’aspect.
prioritaire à considérer. «Pour’
nous, surtout lorsqu’ il est question -
de mineurs, il s’agit toujours d’une
grosse quantité. Si un jeune pos-
sède sept ou huit buvards sur lui,
c’est terrible. S’il n’en cache qu’un
seul, c’est tout aussi grave.»
Des sachets ‘contenant du PCP,

du haschisch, des substances déri-
vées du canabis, des buvards d’a-

cide, des pipes et des outils artisa-.
naux ont été confisqués aux sus-
pects. Onze mineurs ont été relâ-
chés aprés interrogatoire, mais un
dossier sur chaque cas sera envoyé
a la Direction de la protection de la
jeunesse.

Trois autres jeunes âgés de plus
de dix-huit ans ont également été
appréhendés par les policiers. Deux
d’entre eux sont connus des milieux
policiers.

 

MISE AU POINT
Dans la circulaire Sears «Ba-

hama, le choix de Papa» insérée

dans La Tribune du 8 juin 1992,
veuillez noter qu’à la page A16

les illustrations des chaussures

L.A. Gear® en cuir (34,95$) pour
files et des chaussures L.A.

Gear (39,95$) pour garçons
ont été inversées.

SEARS
Nous présentons nos excuses à  notre clientèle. 43230

MISE AU POINT
Dans la circulaire «Super Samedi

Sears» insérée dans La Tribune
du 11 juin 1992 pour la réclame

en vigueur samedi le 13 juin

1992, veuillez noter que les

vélos annoncés ne sont pas of-

ferts dans tous les ‘magasins
Sears. Le prix indiqué pour le
ventilateur de plafond 42"

44,88$ est erroné: ce ventilateur

est en réclame à 39,99$ seule-
ment.

Nous présentons nos excuses à

notre clientèle.  SEARS 43231
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Lire La Trihune n’a jamais èété aussi excitant
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LATEX MAT A PLAFOND
Blanc 01-008

21

suf vous *

GASTONGOTÉ
LE CONSEIL D'AMI EN CONSTRUCTION ET RÉNOVATION
 

) £{ CROWNDIAMOND
Pour ne pas manquer
son coup...

   

ee
IRALKYDE SEMI-LUSTRÉ

" 8 Blanc 01-309

985
A LITRES

  
SOUS-COUCHE ALKYDE

Le
1000, rue artEst
Sherbrooke, Qué.
584-8841
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DenisMessen en liberté.
 

   
  

Messer, à l'écoute
 

JUNEVAS

Est-ce que seule *
l'embauche
de Jacques
Demers suffira
à relancer
le Canadien ?    

Jacques Demers

mers à titre d’entraîneur-chef pour les trois prochaines an-
nées. Jacques Demers succède donc à Pat Burns, démis-

sionnaire, et que l’on retrouve aujourd’hui à la barre des
Leafs de Toronto.
Un gars d’expérience, Jacques Demers est celui qui sort

gagnant de ce «concours» à la succession de Burns et qui
réunissait à un certain moment les Michel Bergeron, André
Boudrias, Jacques Lemaire, Bob Gainey, Paulin Borde-
leau et Larry Robinson. A vrai dire, le seul autre gars dont
la candidature fut scrutée a la loupe par le Canadien, a été
Michel Bergeron. On devait mettre une croix sur le nom du
p’tit Tigre après une recommandation de l’équipe médicale
du Tricolore.

Ancien entraîneur-chef des Nordiques de Québec, Jac-
ques Demers a travaillé aussi par le passé avec les Blues de
St-Louis et les Red Wings de Detroit. En devenant le 21e
entraîneur-chef, Jacques Demers réalise un rêve de jeunes-
se, soit celui de piloter le Canadien de Montréal.

Aujourd’hui, la tribune téléphonique «Messier à l’écou-
te» pose la question suivante: «Est-ce que seule l’embauche
de Jacques Demers suffira au Canadien ?

Vous pouvez me fournir votre réponse et vos commen-
taires en téléphonant au numéro 566-7977. Vous avez jus-
qu’à midi, demain, pour le faire.

|: Canadien de Montréal a arrété son choix sur Jacques De-

 

 

  

Pour éviter que l’Histoire ne
trébuche et pour rappeler une
bonne nouvelle, c’est ce diman-
che, à 11 h, à l’église Ste-Jean-
ne-d’Arc que le père ALAIN
RODRIGUE célébrera sa pre-
mière messe à Sherbrooke. Rap-
pelons qu’il a été ordonné prêtre

au sein de la Congrégation des
Missionnaires de Mariannhill, le
jour de la Pentecôte, à savoir le
7 juin dernier et non le 7 avril
commeil a été glissé dans un ar-
ticle le concernant. Comme
quoi, a la fagon des langues,les
doigts commettent des lapsus
inexplicables et mystérieux. La
cérémonie de l’ordination au
presbytérat avait eu lieu à l’égli-
se St-Roch, à Québec. Le père

Café /potins 

 

 

 

Rodrigue est un Sherbrookois
pure laine...

Le boxeur FRANCOIS CA-
BANA, du Club de boxe de
Sherbrooke, a volé la vedette au
micro après avoir reçu sa bourse
d’ambassadeur. Il a parlé trois
minutes sans arrêt, avec autant
d’action qu’il le fait lors de ses
combats. JEAN AREL a dû
sonner la cloche pour lui signi-
fier la fin de son «round» de
conférencier... :

MARIO «Jim» CHEVA-
LIER, du Well Pub et MAR-
JOLAIN «Le Chef» LAGASSE
ont bien fait les choses lorsqu’ils
ont été invités a remettre une
bourse à un athlète amateur. Ils
n’ont pas semblé intimidés par
le faste de l’hôtel de ville et se
sont dits prêts à récidiver l’an
prochain. Deux excellents am-
‘bassadeurs pour leur commerce
respectif...

Dans le seul but d’intéresser

  

  ©

 

François Cabana

les jeunes à la pratique du golf,
la direction du club de golf
SHERBROOKE offre un spé-
cial étudiant entre 6h30 et 9h le
Matin, du lundi au vendredi,
pour la modique somme de 5,50
$ plus les taxes pour un 9 trous.
Un coup de fil à 563-4987 pour
plus de détails...

-0-

Toujours en’ parlant du club
de golf Sherbrooke, NORM
BOULANGER m’informe de la
tenue d’une clinique gratuite
pour les jeunes de 12 à 16 ans.
La clinique aura lieu le 23 juin,
s’échelonnant sur 60 à 90 minu-
tes. La limite de jeunes pour la
clinique est de 50 etles intéressés,
sont invités à le contacter au
SCC. Norm va recevoir l’aide de
LUC DUBOIS et SYLVAIN
GAGNÉ...

-0-

Le photographe CHRISTIAN
LANDRY a réalisé une photo
comptant près de 50 figurants. Il
s’informe depuis à savoir s’il
s’agit d’un nouveau record pour
un photographe de presse…

-0-

MARC PERREAULT, le gars
du matin à CITE-FM, quitte
pour Québecle 26 juin prochain
pourdevenir la voix officielle du
nouveau réseau FM de Coge-
co...

-0-

La démission de PAT
BURNSà la barre du Canadien
de Montréal n’a pas été une vé-
ritable surprise pour JACQUES
LUSSIER du Ranch du spag-
hetti. En effet, une semaine

Jacques Lussier

la Tribune, Sherbrooke, vendredi 12 juin 1992

   

  

 

Norm Boulanger

avant que l’ex-policier ne fasse
part de sa décision, Jacques le
prédisait a tout le monde...

-0-

NORMAND AINSLIE n’au-
rait pas tout dit en rapport avec
l’amélioration de son jeu. On se
souvient que Normand, grâce à
de nouveaux bâtons, a amélioré
son jeu de dix coups en plus de
faire «passer» à la caisse ses ri-
vaux. Par contre, le portrait

change un peu quand il ne reçoit
plus de coups... ’

RAYMOND DUQUETTE,
de Télé-7, ne parvient pas encore
à faire la différence entre le Ma-
noir des Sables et Cheribourg,
ce qui explique son retard à la
rencontre de presse de la Traver-
sée internationale du lac Mem-
phrémagog...

MICHEL DUQUETTE, de
BILOPAGE, en avait long a
dire l’autre jour au millionnaire
BOBBY BONILLA des Mets
alors que ce dernier retournait à
l’abri avec son bâton dans les
mains. Il faut dire que Michel
s’est adressé à Bobby en fran-
çais, refusant de le répéter en

anglais. ..
-0-

Le DR PIERRE MORIN, un
fan de baseball, aime bien la fa-
çon avec laquelle le nouveau gé-
rant FELIPE ALOU des Expos
dirige son équipe. «Tout le mon-
de est nettement plus agressif
sur le terrain, sans oublier le fait
que l’équipe pratique aussi un
peu mieux les jeux de base», de
noter le Doc...

  

  

83
 

La rose
Me 

    Sy

Jacques Théberge

La ville de Cookshire fête en
1992 son centenaire de fonda-
tion et j'aimerais profiter de
l’occasion pour offrir ma rose
de la semaine à toute l’équipe de
J. Aimé Villeneuve, le président
des fêtes du Centenaire, ainsi
qu’au maire de Cookshire, Jac-
ques Théberge et à ses conseil-
lers. Le calendrier des activités
se poursuit avec la venue du pro-
chain weekend et par la suite en
juillet, août et octobre. Le pu-
blic est invité à se déplacer afin
de participer à la fête.   
 

L'épine

Mon épine de la semaine re-

vient à l’équipe médicale du Ca-
nadien de Montréal qui ne par-
tage pas l’opinion du Dr Pierre
Théroux, cardiologue de l’Ins-
titut de cardiologie de Montréal,
et médecin personnel de Michel
Bergeron. Si on ne voulait pas
voir le p°tit Tigre derrière le
banc, on n’avait qu’à lui dire,
au lieu de lui faire croire qu’il
pourrait se retrouver derrière le
banc de la Sainte Flanelle.

      

 

La merveilleuse Maman dominicaine
par Maude Gagnon

Depuis quelques semaines, des articles vous parviennent de Santo Do-
mingo. Ne voulant pas être en reste, je veux apporter ma contribution à
votre lecture hebdomadaire.

Étudiante au Collège régional Champlain de Lennoxville, je suis
membre du Tomorrow International Club de cette institution. Ce club
reçoit des services d’appoint du Carrefour de solidarité internationale de
Sherbrooke. Grâce à l’assistance financière de l’Agence canadienne de
développement international, je suis une des participantes du stage que
nous réalisons depuis le 16 mai en République Dominicaine. Ainsi est le
cadre de ma présence ici avec ma soeur Marjorie.
Nous nous impliquons à plein dansle milieu social. Peut-être trop, qui

 
La femme dominicaine travaille. sous le regard attentif (ou parfois
indifférent) de l’homme et des enfants.

sait? Ma préparation, quoique bien articulée, ne me permet pas de ré-
pondre aux questions mais d’en poser de nouvelles. L’apport de Jacque
Bellemare, Jaque Brousseau, François Drouin et des stagiaires de I’an
passé fut fondamental, mais encore là il nous manque encore des don-
nées. Le cours d'espagnol quotidien de Jaime est plus qu’indispensable.
La langue demeure une frontière parfois génante, du moins pour moi.

Craintes justifiées

Commetous les autres javais la crainte de la «turista» et, comme
tousles autres,je l’ai expérimentée! Je mange tout ce qu’on m’offre, sa-
chant quele refus est ici mal interprété. En général, les Dominicains sont
traditionnels dans leur alimentation; néanmoins, leur cuisine est bonne
et délicieuse, sans être gastronomique; beaucoup de riz (arroz), peu de

poissons et de fruits. Quelle contradiction pour des insulaires! Ici, on
remplit généreusement les assiettes: platanos frites, riz, pollo, tayota…
et quandelle est vide, on la remplit à nouveau. Excellente pédagogie où
l’on apprend à manger lentement!

Tante Maude

Ma première rencontre avec ma soeur dominicaineeutlieu le jour où
elle donna naissance à un enfant. À mon retour du chantier, elle m’a de-
mandé de prendre son poupon dans mes bras pour confirmer notre ami-
Lie. den suis encore émueet je me surprends à me prendre pourla tante
u .
Les valeurs dominicaines, fort différentes des nôtres, sont avantageu-

ses à certains égards. J’ai eu droit, quant à moi, à de mémorables leçons
d’hospitalité et de partage. Et que dire de l’énergie morale et ‘physique
de ces milliers de mères qui travaillent toujours, et souvent sont l’objet
de l’agressif «machismo» de leur entourage.

La parole donnée

Que dire de la «parole donnée». Ma mère m’avait promis une cassette
de meringue qu’elle a sans doute oubliée. Détrompez-vous, le jour où
nous quittions notre famille, elle me l’apporta dansla cour de l’église sa-
lésienne. C’en était trop! Sous l’immense parapluie d’un manguier,
écrasées sur un rebord de béton, seules en dépit d’une cohue bruyante,
nous nous sommes longuement enlacées. Nous avons pleuré des larmes
bienfaisantes! Que je me sentais bien avec elle et triste de la rupture!
Puis, elle se leva et partit d’un pas lent sans se retourner vers son quoti-
dien. Je suis encore avec elle. Elle si bonne, si belle, si maternelle.

 

 

 

Une invitation a écrire...
Attention les jeunes! Vous avez des choses à dire ? Vous avez le

goût d’écrire ? Les lecteurs de La Tribune ont encore le goût de vous
lire et votre journal continuera tout au long de l’été à publier vos
textes dans la page de La Tribune-Jeunesse. Et, cette fois, ce ne sera
pas nécessaire de passer par votre école, puisque vous pouvez faire
parvenir vos textes directement à Jean-Paul Ricard, le responsable
de cette page. On a déjà hâte de vouslire!

L'adresse est:
La Tribune
1950 rue Roy
Sherbrooke, Qc
J1K 2X8

. tes partagent notre exiguïté. Ils me manifestent une affection  

Champlain Collège hors-les-murs
(collaboration spéciale de Carmen Lamoureux-Caron)

St-Domingue — Une citoyenne dominicaine me demandait ces
jours-ci ma première impression sur son pays. Mon visage ex-
pressif devait en dire long et je n’ai pu lui verbaliser honnête-
ment ma perception, à l’arrivée. Pour moi, la République Do-
minicaine sans les plages, c’était l’enfer! Je lus aisément sa sur-
prise dans son regard. Elle me remercia de masincérité (et pour-
tant…!!!). Ici la misère cotoie l’opulence! Le contraste choque
sans cesse. Je dois dire qu’après deux semaines je n’ai pu encore
profiter des plages sablonneuses.
Aujourd’hui j’expliquerais l’utilisation du terme «enfer». Il

s’agit davantage de l’indifférence et du mépris des familles riches
pour les laissés-pour-compte. L’enfer change de contenu mais
garde les mêmes causes. Les services essentiels publics sont à
toutes fins utiles inexistants dans certains quartiers tels «La Zur-
za», «Capotillo», «Maria-Auxiliadora»... mais visiter Arroyo
Hondo fait rêver plus d’une personne assoiffée de confort et de
luxe!
Le groupe Champlain Collège du C.S.1. de Sherbrooke oeuvre

avec les petites gens. Ils ont le coeur aussi grand que la mer!
Leurs valeurs premières ne sont pas dans les biens matériels et,
de toute manière,ils n’ont pas le choix. Leur sens du partage en-
tre eux et avec les étrangers est impressionnant. Ils nous servent
de brillantes leçons en ébranlant les bases mêmes de notre indi-
vidualisme.

Ici, on sort et on entre des maisons à son gré. L’expression
«auberge espagnole» y prend tout son sens. Le voisin a-t-il faim,
on lui offre du «moro» (riz et haricots), il va au frigo tout à son
aise. La case de chacun est à tout le quartier. La désorganisation
est tellement organisée qu’on semble y vivre la survie. Néan-
moins, la créativité et l’énergie de la classe pauvre pulvérisent
nombre de nos préjugés, et notre cupidité en prend un coup.

Durantle jour, chacun des citoyens fait un petit quelque cho-
se. Les commerces s’animentà la levée du jour et se calment vers
19 h 30; cependant de 13 h 00 à 15 h 00, tout est clos, c’est le
moment sacré de la «siesta». Mêmeles stagiaires cégépiensl’ap-
précient!

Dansla soirée, le rhum semble adoucir les frustrations du jour
terminé. Ce jour, il se déroule dans un tintamarre auquelje n’a
pas l’habitude: télé à tue-tête, musique de merengué, haut-par-
leurs annonçant un film au cinéma, cris des vendeurs tous azi-
muts. En espagnol en plus! Mon ordinateur cérébral décroche
sporadiquement pourse détendre, de temps à autres.
Ma famille, je l’adore. Je l’adore mêmesi les rats et les insec-

profonde qui embellit la laideur des lieux. Deux jours où la
chantepleure ne chantait, ni ne pleurait, et cela n’est rien. Ça
oblige à aider l’autre à transporter l’eau. Ma maison a presquele
ciel commetoiture, c’est inusité pour une nord-américaine, mais
c’est sympa...

Je ne vous décrirai pas davantage ma demeure dominicaine car
cela a perdu tant d’importance pour moi. Je peux toutefois vous
dire, en terminant, que des liens se sont tissés avec ces gens,
qu’ils m’apportent beaucoup, que je les aime! N’est-ce pas da-
vantage qu’un mobilier d’acajou ou qu’un fauteuil de cuir véri-
table!

Je m’arrête ici, j'en aurais trop à vous raconter. Bonjour à ma
famille et aux lecteurs de La Tribune.
Carmen se porte bien!   
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Arts et spectacles
 

Médaille de bronze frappée pour l'exposition Baron et Nadeau
[J Le Manoir Trent, prés de Drummondville, accueille un événement d'envergure
 

Gérald PRINCE Drummondville
 

Pour l’une des premières fois au
Québec et méme au Canada, une
médaille de bronze vient d’être

     ENCHÉEL D'OEUVRE. UN TRIOMPHE:
LE MEILLEUR FILM DE L'ANNÉE.

Patrick Sway ze est magnifique. tout comme Gm Puri ot
Panhoe Collins. Roland Joffe nous offee une realisation

magistrade, semblable a du
David Lean i son meidleur”
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DISTRIBUE PAR LES FILMS COLUMBIA / TRI-STAR DU CANADA

   CINÉMA CAPITOL
59KING Est - 565-0151. 1:00 - 3:00

LA CITÉ

Tous LES JOURS: 7:0! :30
DIMANCHE APRÈS- MIDI

8 EN CAS DE PLUIE: 1:00 - 3:30

“DANS LE GENRE
THRILLER EROTIQUE,

UNE RÉUSSITE.”

LA MAISON DU CINEMA TOUS LES JOURS: 7:05 - 9:30
DIMANCHE APRÈS-MIDI
EN CAS DE PLUIE: 1:05 - 3:30

SAMEDI ET DIMANCHE

LE GUICHET CINÉ-PARC ORFORD
OUVRE A 7:30 |AVTOROUTE 10 E715, SORTIE 123 843-9575 :

créée et lancée pour soutenir une
exposition artistique.

L’événement, qualifié de grande
envergure par les organisateurs de
exposition internationale d'art
Baron et Nadeau au Manoir Trent

prés de Drummondville, a donné
lieu à un lancement officiel hier, en
avant-première de l’exposition elle-
mêmequi sera inaugurée le 21 juin.
D’un diamètre de 56 mm, la mé-

daille représente d’un côté, le Ma-

 PATRICK {3
SWAYZE|43[DU RÉALISATEUR DE "SEXE, MENSONGES ET VIDÉO’
 

  

 

VERSION
FRANÇAISE DE

JOY

- Pierrette Roy, LA TRIBUNE À

     

   

    
  

 

  
  

  
version française 13

wi 1] 2 TOUS LES JOURS: 7:15 - 9:15
ALTERanche APRÈS-MIDI
_63 KINGQUEST- 566-8782 

“PRENANT ET ÉMOUVANT MAXIME COLLIN (Léolo)

SUPERBE, INTENSE ET IMMENSE GINETTE RENO(la mère).”
Plerrette Roy, LA TRIBUNE

| [TA MAISON DU CINEMA elLERARE)
| RESEE DIMANCHE APRÈS-MIDI

MEL GIBSON

La rage est‘de retoureencore.

L’ARMEFATALEES
version francaise de LETHAL WEAPON 3

Un film de RICHARD DONNER

- CINEMA CAPITOL : Rellefi=Mte1rS
59 KING EST - 565-011 1 
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      un film de JEAN-CLAUDE LAUZON
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EN CAS DE PLUIE: 1:10 - 3:20

DANNYGLOVER
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TaTribune Prima fim le productions Fête Ev

SONT HEUREUX D'INVITER @40 Petites ET
GRANDES PERSONNES À ASSISTER À LA PREMIÈRE

DU 13e CONTE POUR TOUS

   

Les caisses populaires
Desjardins

sGENERAL

2

 
 

 

POUR PARTICIPER:

- Remplissez le coupon publié dans la
Tribune du 11 au 13 juin et retournez-le à
l'adresse indiquée.

- La valeur totale des prix est de
$1680.00.

- Le tirage aura lieu le 18 juin et 120
gagnants recevront une invitation double
par la poste.

- Le texte des règlements relatifs à ce
concours est disponible chez

PRIMA FILM.  42839 p

Un film de JEAN BEAUDRY VINCENT BOLDUC PIERRE-LUC BRILLANT DELPHINE PIPERNI ALEXANDRA LAVERDIÈRE

DENIS BOUCHARD DOROTHÉE BERRYMAN NORMAND CHOUINARD JOHANNE-MARIE TREMBLAY et JEAN-LOUIS ROUX
Une production de ROCK DEMERS

le LUNDI 29 JUIN à 19h
à LA MAISON DU CINÉMA

Concours “TIRELIRE, COMBINESETCIE”  
 

 

 

I Maison du Cinéma, 63 rue King Ouest |

| Sherbrooke, Qc J1H 1P1 !

I INOM
I |
| ADRESSE APP. |

lve AGE

| CODE POSTAL TÉL. i 
2 | 1 I I I i I I I I I i | I | i I I I I I L

noir Trent et de l’autre, un oiseau
commun aux abords du Manoir, le
Grand Chevalier, d’après des des-
sins du jeune peintre Denis Na-
deau.

Tirée seulement à 50 exemplai-
res, la médaille est accompagnée de
certificats d’authenticité, émis par
M. Nadeau et par le maire de St-
Charles, M. Bernard-P. Boudreau.
Elle a été réalisée par l’entreprise
Rideau Ordres et Décorations qui
frappe aussi les médailles du gou-
verneur général et de l’Ordre du
Canada.
Pour M. Serge Dupré, qui a fait

les démarches entourant ce presti- .
gieux projet, la médaille, présentée
dans un écrin de velours bleu, veut

J a RËMYiTpu 0 N (M souligner de façon prestigieuse
l’exposition Baron et Nadeau.

CPE Peinture et sculpture
Le vernissage se fera d’ailleurs

en grande solennité le dimanche 21
juin, alors que, parmi les 1200 per-
sonnes invitées, pas moins de 450
ont déjà confirmé leur présence.
Orchestre harmonique, trompes de
chasse, dégustation de vins haut
cotés, et visites guidées rehausse-
 

AUBERGE
WINDSOR
Orchestre tous les
vendredis et same-
dis soir.
Grandesalle de réception.

845-4413  845-5380
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La première médaille de bronze créée pour I’exposition internationale
Baron-Nadeau a été remise au maire de St-Charles, Bernard-P. Boudreau
(à gauche) par le peintre Denis Nadeau.

ront la présentation des oeuvres de
celui qui est décrit comme le plus
éminent sculpteur français encore
vivant, M. Roger-B. Baron, et du
jeune peintre drummondvillois De-
nis Nadeau, qui est en train de se
tailler une place enviable au niveau
international.
En plus des oeuvres des deux ar-

tistes, le public pourra admirer les
sept toiles de Nadeau qui ont servi
de base à la création d’étiquettes
d’autant de marques de vins en
France, dont la toute nouvelle éti-
quette d’un vin blanc mousseux,
appelé Les Roses de la Mariée,

MASSICOTTE

LES VENDREDIS

ET SAMEDIS

DE JUIN

À 20 h 30

AU VIEUX CLOCHER DE MAGOG
Billets en vente au

restaurant 3 Marmites 3

Magog et su Vieux Clocher.

CKSH TV,LaTribune

RESERVATION: 847-0470
[gg cFks, <iNmMO

© Coty
"20 IOG 2511

 

| FAMOUSPLAYERS

«Rock'n Nonne s’est révélé un film désopilant, tordant. Un très bon
divertissement pour cet été».

— Catherine Dunphy, Toronto Star

«Whoopi Goldberg est merveilleuse. Un joyau soigneusement dissimulé».
— Rick Groen, Globe & Mail

Version française de: Sister Act
Wivlriud par BUFNA VISTA PICIURES DIETAISUTIONINT

SIOUCNOTONE PICTURES

Sam. et dim: 1h00, 3h05, 5h10, This, 9h20.
Semaine: 7h15, 3h20.

 

; «Patriot Games est un

Sam. et dim.:

1h00, 3h05, 5h15, 7h20, 9h30.
Semaine: 7h20, 9h30.

suspense très poignant…..»
=-Noel Taylor, Ottawa,Citizen

 

   

AUCUN LAISSEZ-PASSER

DOpoesie)
42830

Sam. et dim.: 1h00, 3h45, 6h40, 9h15.
Semaine: 6h40, 9h15.

Aussi à l'affiche au Ciné-Parc Orford et au Cinéma Magog 

dont le modèle n’est nulle autre que
la jeune épouse du peintre, Lyne
Gagné-Nadeau.

Autre événement artistique qui
sera certainement remarqué: un pin
centenaire, qui s’éléve en face du
manoir Trent, en bordure de l’au-
toroute 20, sera complètement re-
couvert de 250 mètres de tissu,
fourni par Consoltex, de différen-
tes couleurs, dans le cadre d’une
oeuvre artistique saisonnière, créée
par l’artiste Louise Allie.

Entrée gratuite
L'entrée à l’exposition Baron-

Nadeau sera gratuite, mais les or-
ganisateurs, la Société pour la pro-
motion des arts visuels de Drum-
mondville, ont mis sur pied une lo-
terie pour son financement, avec,
pour prix, des oeuvres de Baron et
Nadeau.

Ils effectueront la vente des af-
fiches publicitaires de haute qualité
qui annoncent l’événement et bé-
néficient de l’aide de commanditai-
res, comme le gouvernement fédé-
ral, le gouvernement du Québec, la
municipalité de St-Charles et plu-
sieurs entreprises privées.
De plus, l’exposition donne lieu

à la création d’un club oenologique
appelé Le Grand Chevalier qui of-
fre à ses membres le privilège de se
procurer en exclusivité, par impor-
tation privée, cinq grands vins de
Bordeaux et un mousseux de Font-
Vidal, dontles étiquettes ont toutes
été dessinées par le peintre Denis
Nadeau.

Quant à la carrière du jeune
peintre âgé de 31 ans, elle suit sa
fulgurante ascerision: en 1993, qua-
tre expositions sont prévues pour
lui: à l’Hôtel de ville de Paris, à
Angers et à Font-Vidal en France,
ainsi que dans une prestigieuse ga-
lerie de la Sième Avenue à New-
York, aux États-Unis.

ECHOShr   
O Expo et conférence

à la Galerie Horace
Sherbrooke - La Galerie Horace

du 74 de la rue Albert, à Sherbroo-
ke, présente actuellement et jus-
qu’au 21 juin une exposition du
sculpteur André Fournelle, celui
que l’on qualifie de «gourou de la
modernité québécoise des années
60» ayant pour thème «L’interdit,
Damoclès, la cible». Avec cette ex-
position, l’artiste amorce un coup
de barre stratégique en visant l’in-
terdit d’une cible et propose au pu-
blic une trilogie pyramidable en dé-
gragé de 5, 7 et 9 pieds de hauteur.
Incidemment, ce vendredi à 20 h,

on recevra en conférencele critique
Jean Dumont et M. Fournelle sera
présent. L’invitation est gracieuse
et lancée à tous.

Parallèlement à l’exposition de
M. Fournelle, la salle 1 de la Gale-
rie Horace accueille l’exposition
«Le vide vague de la vie, aire de

transit» de l’artiste Daniel Dutil.
Celui-ci utilise les médiums de la
photographie et de la sculpture
pour articuler la lumière comme
stratégie et énergie. Son matériau
d'exploration, le plexiglas, inter-
viendra soutenu par la projection
d'images transformées par les li-
gnes brisées du treillis intégré dans
l’installation.

OJ Concert à l’Abbaye

L’Orchestre de chambre de l’Es-
trie et l’Ensemble vocal de Sher-
brooke interpréteront des oeuvres
de Haydn et de Brahms lors du
concert qu’ils donneront demain
samedi, à 20 h, à l'Abbaye de St-
Benoît-du-Lac.
La présentation de ce concert

donné dans le cadre de la tournée
Orford en région est rendue possi-
ble grâce à la participation des mu-
nicipalités de St-Etienne-de-Bol-
ton, d’Austin, de Canton de Ma-
gog et de Bolton-Est.
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La concentration des immigrants à Montréal crée des tensions
D Jean-François Manègrecroit qu'il faut tenter d'attirer les nouveaux arrivants en région
 

Montréal (PC)
 

La concentration des immigrants
à Montréal est en voie de créer
deux Québec en un: un Québec
multi-ethnique à Montréal et un
Québec «pure laine» en région.

Jean-François Manègre, du Con-
seil des communautés culturelles et
de l’immigration du Québec, a fait
ce constat au 60e congrès de l’As-
sociation canadienne française
pour l’avancement des sciences
(ACFAS) tenu récemment à l’U-
niversité de Montréal.

Pourlui, cette situation est por-
teuse de tensions sociales et raciales
Qui peuvent être évitées en adop-
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témoignage des
enfants est fiable

tant une politique qui favorise l’é-
tablissement des immigrants en ré-
gion.

Entretemps, Montréal exerce un
attrait croissant sur les immigrants.
Depuis 1981, la grande majorité
des immigrants arrivés au Québec
se sont établis dans la région de
Montréal. La tendance s’est même
accentuée au cours des dix derniè-
res années. Montréal accueille au-
jourd’hui plus de 90 pour cent de
tous les immigrants, une augmen-
tation de 9 pour cent par rapport a

- 1981.
Pour contrer ce phénomène, il

faut donc tenter d’attirer des im-
migrants en région. Les avantages
de la régionalisation sont multi-
ples. Elle permet aux immigrants
de maîtriser plus vite le français,
favorise le développement écono-

mique des régions et limite la for-
mation de ghettos ethniques à
Montréal.
Une enquête réalisée au Sague-

nay par Jean-Luis Klein, de l’Uni-
versité du Québec à Chicoutimi,
démontre même queles immigrants
installés dans cette région aiment y
vivre et s’y sont bien adaptés. Pour

plusieurs, la qualité de vie y est su-
périeure à Montréal: moins de vio-
lence, moins de pollution, absence
de ghetto, contacts plus faciles, etc.
Selon l’étude, les immigrants sont
favorables à la régionalisation.

Alors, où est le problème? La
majorité des spécialistes du milieu
pointe du doigt la politique de lais-
ser-faire du gouvernement. Ce der-
nier se dit favorable à la régionali-
sation de l’immigration, à condi-

tion qu’il n’en porte pas la respon-

sabilité, selon M. Manègre. Aux ré-
gions à manifester leur intérêt à re-
cevoir des immigrants et le gouver-
nement les appuiera par la suite.

C’est en 1979-80 que la plus
grande expérience de régionalisa-
tion a été entreprise. Le Québec ac-
cueillait près de 13 000 réfugiés in-
dochinois, dont près de la moitié se
sont établis à l’extérieur de la ré-
gion de Montréal. L’expérience
s’est cependant soldée par un
échec: la quasi-totalité des person-
nes établies en région sont revenues
vers les grands centres urbains.
Autre probléme réel: le manque

d’infrastructures d’accueil en ré-
gion. Montréal offre aux immi-
grants des services qui souvent n’e-
xistent pas dans les régions. Les
nouveaux arrivants sont aussi plus

enclins à aller vers les grands cen-

tres, là où leur communauté cultu-
relle d’origine est susceptible de
leur fournir du support pour leur
installation.
Le problème est cependant plus

global, de l’avis de Jean-François
Manègre. «Partout, dans le mon-

de, les zones rurales se dépeuplent
au profit des grandes villes. Puis-
que cette tendance est planétaire,
pourquoi les immigrants adopte-
raient-ils des comportements dif-
férents des Québécois et autres ha-
bitants de la planète?», demande
M. Manègre.
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Ottawa (PC)
 

Renversant un jugement de la
Cour d’appel de l’Ontario, la Cour
suprême du Canada a établi hier,
que le témoignage des enfants peut

. être considéré comme fiable, même
s’ils voient le monde sous un autre
jour.

C’est pourquoi, a fait remarquer
le juge Beverley McLachlin,les tri-

. bunaux ne devraient peut-étre pas
appliquer aux enfants les mémes
critères de crédibilité qu’aux adul-
tes.
Commel’expérience de la vie des

enfants est différente de celle des
adultes, «il n’est pas surprenant
que des détails importants pourles
adultes, comme l’heure et l’en-
droit, peuvent échapper à leur mé-
.moire».

La cause en question est celle
d’un homme de Napanee, en On-

tario, qui a été condamné à 15 mois
de prison, en 1988, pour des agres-
sions sexuelles contre trois fillettes,

dontles âges variaient entre deux et
10 ans. Hétait l’oncle de l’une et le
beau-père des deux autres.

Incohérences

La Cour d’appel de l’Ontario a
renversé cette condamnation, en si-

gnalant les incohérences et les ine-
xactitudes des témoignages des vic-
times. La plus jeune, par exemple,
ne connaissait pas la disposition
des pièces de la maison et ignorait
comment l’homme était habillé.

Cette enfant avait de deux à qua-
tre ans au moment des agressions,
en 1981 et 1982, sept ans au mo-
mentde la dénonciation des délits à
la police et neuf ans au moment de
son témoignage.

La Cour d’appel de l’Ontario a
également reproché aux victimes
d’avoir trop attendu avant de por-
ter plainte. Le juge McLachlin a
souligné à ce sujet que «les victimes
d’agressions n’en parlent souvent
jamais et, si eiles le font, c’est sou-
vent après une période de temps
importante».

Rémillard annonce
une commission

parlementaire sur
l’aide juridique
 

Québec (PC)
 

Une commission parlementaire
se penchera sur le dossier de l’aide
juridique à la fin de novembre, a
annoncé hier à l’Asssemblée natio-
nale le ministre de la Justice, Gil
Rémillard.

Interrogé par le député péquiste
d’Anjou, Pierre Bélanger, M. Ré-
millard a indiqué que son ministère
préparait un document d’informa-
tion en vue de cette commission
parlementaire.
Le ministre a cependant confir-

mé que certains bureaux itinérants
d’aide juridique avaient été fermés
récemment au Québec.
Dans certaines régions comme la

Gaspésie ou le Bas Saint-Laurent,
certains bureaux d'aide juridique
qu’on appelle «bureaux volants»
ont été fermés, a admis le ministre

Rémillard. Il s’agit pour la plupart
de bureaux installés dans des CLSC
et qui accueillent des avocats itiné-
rants.
«Je n’ai jamais accepté que ces

bureaux soient fermés. J'ai fait en
sorte qu’ils vont rouvrir», a dit M.
Rémillard.
Par ailleurs, tous les bureaux

permanents d’aide juridique ont
été maintenus, assure le ministre.
Mais ce point de vue n’est pas

partagé par le député Bélanger, qui
soutient que «sous le couvert de ra-
tionalisations administratives, le
ministre endosse des décisions qui
compromettent la qualité et l’ac-
cessibilité des services d’aide juri-

dique».
Le député Bélanger a dit appuyer

les représentants de onze corpora-
tions régionales d’aide juridique
qui étaient hier dans les tribunes de
l’Assemblée nationale pour protes-
ter contre la diminution de la qua-
lité des services d'aide juridique.
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